
son intelligence et fortifiait sa volonté dans Painour du
bien.

Vers la fin du printemps (1-209), le saint fondateur des-
cendit avec sa petite troupe dans la vallée de Iliéti. Il s'a-
rêta sur une roche isolée, eii vule (le Pog(-i o-Bastonle; un le
grotte d'ermite qu'il y apperetit et qui était aloi-s abandon-
née, lui parut favorable à la .méditation des vérités ôter-
nellos ; et c'est là qu'après avoir été, c-n compagnie de ses
Fr-ères, prêchier et demander -auiénie à Poggio-Bastonle
ou dans les environs, il r-evenait pour- y passer- lit nuit. Or,
un jour qu'il était en or-aison sur- cette r-oche, repassant
dans l'amertume dé soit ânme les années de dissipation de
sa jeunesse, il eut un î-avissenient où l'LEspi-it-Saiint lui
révéla deux choses également consolantes :l'enltièr-e et
pleine i-émission de tous les péchés dle sa v-ie, et la pr-odi-
gieuse extention de son Ordrie. Le soitr, aut retour- des pieux
missionnaji-es', il leur dit d*un ton inspiré: 1- Pr-enez cou-
rage, mes cher-s enfaints, réjouisse-z-vous dans le Seigneur
Que votr-e petit nombr-e ne vous catti-isie point ; que iina
simplicité et la vôtre nie vous alai-ment pas ; cai-, Dieu
11'1a r-évélé que par sa béniédictionl il répandr-ait dans
toutes les parties du monde cette famille dont il est le
pèr-e. Je v-oudr-ais tai re ce qe ti 'ai vu, muais la charité
m'oblige à vous en faire p;ti-[. .l'ai vu.une girande inulli-
tude venant à nous pour- prendr-e le mêmie habit et mellet-
la mêmie vie. J'ai vit toits les chemins remplis d'hommes
qui mar-chaient de ce côté et se hâtaient foi-t. Les Français
acconi-ent, les LEspagniols se pi-écipitent, les Anglais et les
Allenmands suivent de pr.-ýs ; [tutes les nations s'ébî-anlent,
et voilà qne le bruit dles pas de ceux qui vont et viennent
p>our- exécaitei- les or-dr-es de la sainîte Obéissance, retentit
encore aâmes or-eilles." 0I 1 Ainsi chantait le pr-ophète Isaïe,
lor-squ'il annonçait sept siècles a l'avance l'établissement
et la miraculeuse pr-opagationi de l'gis.Lanalogie est
frappante, et tous les isitoriens de 'Ordî-e Pont saisie.

Pendant les quelques joui-s que Fr-ançois passa dans
cet ermitage de Poggio-Bastone, une foule de visiteurs
y accoururent, attirés par le par-fum de sainteté qui s'enl
exhalait. L'un d'eux, touché( de la grâce, demanda à s'en-
rôler dans la milice des pauvr-es de Jésus Christ. C'était
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